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Christ était mort, Il est vivant, Il est ressuscité, Alleluia ! 

Voilà le cœur de notre foi. Voilà ce cri de joie qui jaillit au matin de Pâques et qui résonne jusqu’aux 
extrémités de la terre. 

Et le message du Kerygme nous invite à en être témoins, disciples missionnaires. 

C’est cette joie de Pâques que nous sommes invités à partager, une joie qui redonne force et courage dans 
le quotidien de nos jours ; une joie qui est promesse de vie éternelle, une joie qui redonne vie. Par sa mort 
et sa résurrection, Jésus nous ouvre le chemin. Au cœur d’un monde bouleversé, en proie au doute et à 
l’angoisse, un message d’espérance surgit. Dieu ne nous abandonne jamais ! Il chemine avec chacun de 
nous. 

Christ est ressuscité, Il est vraiment ressuscité ! 

Père Richard Gorski 

Christ est ressuscité ! Alleluia ! 

A nous d’en être les témoins (Luc 24,48) 

Matin de Pâques, où Dieu s'est levé pour rouler 
les pierres qui retiennent ceux qui ont faim de Vivre ; 

pour ouvrir les portes qui enferment ceux qui ont soif de justice ; 
pour rendre l'espoir à tous les humains et tracer 

devant eux le chemin qui mène à la vie. 
Matin de Pâques, 

où Dieu relève l'homme des ténèbres qui écrasent 
les élans de l'espoir, des maladies qui ébranlent l'envie de vivre, 

de la peur de l'autre qui attise la haine, 
du regard qui brise la confiance et la dignité, 

des idées arrêtées qui divisent familles et nations. 
Matin où Dieu relève l'homme et lui permet de regarder son avenir en face. 

Matin de Pâques, 
où je me lève pour me dresser contre ce qui opprime et proclamer la liberté ; 

pour m'élever contre le désespoir et partager l'espérance ; 
pour protester contre le non-sens et communiquer 

l’Amour qui relève et donne la vie ; 
pour annoncer la joie d'être ressuscité et le bonheur de vivre debout. 

 Charles Singer 
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T.O.P - 

Messe des fiancés -  29 janvier Assemblée paroissiale - 19 novembre 

Un jour à Lisieux - 10 juin 

Fête au jardin avec l’Eglise verte 

Messe de rentrée - 17 septembre 

Les 24h pour Jésus : la Croix, signe de l’Amour de Dieu 

24h pour Jésus, un temps fort pour notre paroisse. Cette année, nous avons 
cheminé en méditant les stations du chemin de croix. 

Après la messe dès le samedi 10h, nous avons 
écouté le Père Fernand Prod’homme nous parler 
de la miséricorde. Trois expressions de la 
miséricorde de Dieu: Il est tendresse et pitié, lent 
à la colère, plein d’amour… 

Adoration, méditations, confessions, au rythme 
de la liturgie des heures; chapelet, intentions de 
prière déposées au pied de Jésus et de Marie; 
les maisons d’Evangile autour du texte de Jean : 
«  Si le grain de blé tombé en terre ne meurt pas, 
il reste seul ». Temps avec les enfants qui nous 
ont partagé leur prière sur les stations du chemin 
de croix, louange, temps de convivialité et de 

partage… 24h qui nous ont mis en présence de Dieu et nous ont préparé à vivre la 
joie du Christ ressuscité. 

Troisième 
scrutin des 
catéchumènes 
lors de la messe 
du dimanche 17 
mars 

  Soirées sur la PRIERE EUCHARISTIQUE  (pas la prière universelle !)  

Le cœur de la messe…après l’offertoire, un choix de prières eucharistiques, de 
préfaces    .Comment se repérer ?   
Un atelier-puzzle pour comprendre la structure est d’abord proposé par Sœur 
Agnieszka  qui  insiste : nous sommes tous ACTEURS . 
La Prière Eucharistique nous initie à la prière : elle commence par la louange (nous  
reconnaissons  les bienfaits du Seigneur ), et ouvre nos yeux aux  besoins des autres 
( intercessions)    
En faisant  mémoire de la mort et de la résurrection du Christ  (anamnèse)   
l'acclamation se prolonge en action de grâce pour tout ce que Dieu a opéré en Christ 
pour notre salut .  
L'Esprit Saint est invoqué  (epiclèse) sur les dons,  puis sur l'assemblée pour former  
un seul corps  , entrer dans le mystère, en recueillir les fruits. Notre AMEN à la Þn de la 
doxologie  (par Lui,  etc  )  engage  et  nous prépare à la rencontre de la communion .   

Pas évident , mais nous sommes sortis enrichis !  
Françoise Bretheau 
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T.O.P - 3 dé-

FRAT des lycéens Lourdes -  avril 

Veillée pascale - 8 avril 

Journée mondiale des grands-parents - juillet 

24h pour Jésus - 25 mars 

Réponse à l'énigme :  

Quel moyen a choisi le Père Didon pour se faire connaître auprès des amateurs de chocolat ?  

A la fin du XIXe siècle, la marque de chocolats "Guérin-Boutron" diffuse une image du Père Didon dans les tablettes 
de chocolat.  

Les créatifs 

 Le Père Henri Didon est le créateur de la fameuse devise. Elle est une sorte de synthèse de ses convictions en 
matière éducative, de sa foi et de son désir de contribuer à unifier l'humanité. 

Voici le sens de la célèbre devise dans l'esprit du Père Didon : 

 "Citius" (plus vite) signifie : Citius se rapporte aux activités de l'esprit et aux études. Valoriser son esprit. Développer son intérêt pour 
les études. "Citius" se résume à : développer sa vivacité d'esprit, et son ouverture d'esprit. 

 "Altius" (plus haut) signifie : 

Altius se rapporte à l’ambition, réaliser ses projets et rêves. Viser haut. 

 "Fortius" (Plus fort ou vaillamment) signifie : 

Aller de l'avant, s'engager, être courageux, ne pas avoir peur. 

Au fait, à propos de devise, nos évêques doivent choisir une devise au moment de leur ordination épiscopale. La devise de notre 
évêque, Monseigneur Dominique Blanchet est :  

« Mets ta joie dans le Seigneur » (Psaume 37,4). 

Et vous ? Avez-vous une devise personnelle ? Une devise qui s’inspire de vos valeurs, de la Bible, d'un auteur, d'un artiste… Une 
devise que vous inscrivez sur votre agenda, dans votre journal intime, dans votre portefeuille... Une devise qui inspire vos choix, qui 
résume votre Foi… 

Enigme du mois : Pourquoi le Président du Comité National Olympique est-il venu à Arcueil le 24 juin 1992 ? 

 Bon temps de Pâques ! 

 Père Albert Guinard. 

PetitesÊhistoiresÊduÊPèreÊDidonÊ-ÊÉpisodeÊÊ7 

Appel décisif à la cathédrale de Créteil 

Le 18 février : Roza, Rudy, Rémi et Téo 

Le 2 mars : Emilie, Anaé, Enora et Emma 

Retraite pour les enfants du doyenné, qui se préparent à la première communion  

Samedi 2 mars à la paroisse de la Sainte Famille à Le Kremlin-Bicêtre.  
Une matinée sur l’Eucharistie et le Pardon, l’après midi, jeu coopératif sur la messe. 



HenrieƩe TOLOSANA, 90Êans 
LeÊ14ÊmarsÊ2024 
Emile SOUPRAYA, 85Êans 
LeÊ22ÊmarsÊ2024 

N°Ê57Ê4/4 

OBSEQUES 

Donner au Denier c’est 
s’engager concrètement aux 
côtés de sa paroisse pour 
qu’elle ait les moyens 
d’accomplir la mission que 
le Christ lui a 
confiée : chaque baptisé est 
responsable de la vie de 
l’Église! 

aumônerieÊ4èmeÊ3ème 

RéunionÊjeunesÊProfessionnels 

catéchuménatÊjeunesÊ 
vendredi 5 avril, 18h- 19h30 
aumônerieÊ6èmeÊ5ème 
du dimanche 7avril au vendredi 
12 avril 
pèlerinageÊdiocésainÊàÊLourdes 
vendredi 19 avril, 20h 
réunionÊcatéchuménatÊadultes 
mardi 23 avril, 19h30-21h 
aumônerieÊ4èmeÊ3ème 
mercredi 24 avril, 19h30 -21h 
aumônerieÊlycéens 
jeudi 25 avril, 20h 
réunionÊEAP 
Vendredi 26 avril, 19h 
RéunionÊdesÊparentsÊpourÊlaÊ
professionÊdeÊfoi 
vendredi 26 avril, 18h-19h30 
aumônerieÊ5ème 
samedi 27 avril, 14h30-16h 
catéÊCE2 
samedi 27 avril,Ê 
retraiteÊpremièreÊcommunionÊ
pourÊlesÊjeunesÊenÊaumônerieÊduÊ
doyenné 

En nettoyant patène et calice après la communion, s’il fait lui-même la 
puriÞcation, le prêtre dit à voix basse : « Puissions-nous accueillir d’un cœur 
pur, Seigneur, ce que notre bouche a reçu, et trouver dans cette 
communion d’ici-bas la guérison pour la vie éternelle. »  

Honnêtement, je n’y pense pas régulièrement. Mais il m’arrive, à ce moment-là 
ou à d’autres, de la savourer en latin : « Quod ore sumpsimus, Domine, pura 
mente capiamus ! Et de munere temporali, Þat nobis remedium sempiternum !» 
C’est beau, et je le pense tout à fait ! « Ce que de/par notre bouche nous avons 
pris, Seigneur, que d’un cœur/esprit pur nous le recevions ! Et de ce cadeau 
reçu en notre histoire, que vienne pour nous un remède d’éternité/déÞnitif ! »   

C’est bien sûr et ça va de soi ! … « ça va sans dire ! »   
Mais il m’arrivera plus souvent maintenant de le redire très consciemment !  
Père Fernand PROD’HOMME 

Les mots cachés de la messe 

Récollection acteurs de la solidarité 

La FRATERNITE, encore d’actualité ? 
Proposé par le Conseil de la SOLIDARITE des paroisses d’Arcueil, Gentilly, du 
Kremlin – Bicêtre, et Villejuif, ce sujet a mobilisé plusieurs « Acteurs de la 
Solidarité » le dimanche 25 février, pour la récollection annuelle à l’Eglise du St 
Curé d’Ars.  
La méditation offerte par Jacques, diacre, nous interroge : « La FRATERNITE, 
un rêve ? » 
Compte-tenu de la réalité, ne sommes-nous pas touchés par la tentation de 
croire que la fraternité n’est qu’une inaccessible étoile, qu’elle est un rêve ? 
Nous avons été invités à ouvrir notre réflexion par deux témoignages. Celui 
d’Isabelle accompagnée d’Oumou, originaire de Guinée, rencontrée à la 
Pastorale des migrants. La mission de mise en lien avec Oumou, reçue par 
Isabelle , a permis de tisser un véritable chemin de fraternité entre ces deux 
femmes « D’ici et d’ailleurs ». 
Dans le respect de la culture et de la religion de chacune, l’accueil,  l’écoute, 
les échanges réguliers ont facilité l’intégration d’Ouma en France et l’ouverture 
mutuelle au Þl du temps.  
Avec Fanja, nous avons découvert une autre forme de mise en œuvre de  
« fraternité universelle » en réponse à l’invitation du pape François. 
Composée  d’une vingtaine de personnes de 5 villes du Val de Marne, cette 
Fraternité s’est constituée peu à peu  à partir des cartes de relations. Elle 
réunit des personnes de 25 à 86 ans d’une grande diversité : étudiants, 
salariés, personnes sans emploi, handicapées, retraités, de cultures différentes, 
chrétiens et non-chrétiens. Leurs rencontres régulières leur permettent de 
rompre la solitude, de se soutenir et vivre une entraide mutuelle, lors de temps 
de convivialité, de partage de l’Evangile, d’actions de solidarité, en participant à 
des initiatives locales… 
A la lumière de ces deux témoignages et de notre  réflexion en petits groupes, 
nous avons accueilli la méditation de Jacques ancrée dans le « Notre Père », 
dont voici quelques expressions : 
« La  fraternité est-elle un rêve ? Un rêve trop grand pour nous ?  « Ce 
rêve, cette inaccessible étoile, c’est un cadeau que Dieu nous a donné, le 
cadeau de notre humanité. Dieu nous conÞe la fraternité. Elle est déjà là, en 
attente. C’est à nous de l’accueillir, de l’accepter et de la faire vivre. À nous 
d’aimer pour qu’elle prenne chair. 
« La fraternité : un combat ? Oui, mais plus qu’un combat, car notre unique 
objectif, c’est vivre dans l’unité. 
« La fraternité : un partage ? Oui, mais toujours en se mettant au service. La 
fraternité, ce n’est pas qu’une idée ou de bons sentiments. Elle a besoin de se 
traduire par des gestes concrets. Il lui faut des actes pour la faire exister, pour 
la nourrir. Elle a besoin de pain : un regard, une présence, un sourire, un 
pardon qui relève et redonne vie, un geste qui rassure et encourage. » 
Marie-Annick MORICE 


